e Or, il nous dit que pour de plus 
_ grand nombre des Canadiens, l'A- 


—_rées par un article de M. Sylva 
Le Clapin, dans le Soleil 


JC Clapin vit Juimime aux 


mérique n'eut que terre de panage. 
Tel n'est-pas tout-à-fait notre 


_ avis. Soit par suite de circons- 


tances incontrôlable, soit par 


_ goût, soit. par l'effet de l'assimi- 
‘ ‘lation, nous croyons que ls plus|entre la France et le Canada 


grande partie des Canadiens 


_ actuellement aux Etats-Unis, et 


leur descendance, sont à demeu- 
ré fixe dans la république avoi- 
sinante Mais nous nous rac- 
crochons vivement à l'espoir que 
fait naître une autre affirmation 
de M. Clapin. 

Cette autre affirmation, c'est 
qu'en dépit de tont, l'amour pro- 
fond, indéracinable, de la patrie, 
subsiste au fond des cœurs. 

“Et le moyen ajoute notre 
compatriote, de s'étonner de 
cette persistance des regrets ! On 
à fait là-bas, aux nôtres, surtout 
depuis quelques années, une vé- 
ritable existence d'esclaves 
blancs, de pauvres serfs attelés, 


Pour rue pitance, à une meule de 
galériens. Dans les premiers 


temps de l'émigration, cela allait 
encore, car, la main d'œuvre 
étant alors plus rare, les salaires 
se maintenaient raisonnables. 
Mais avec l'affluence récents des 
Portugais, des Polonais, des 
Hongrois, offrant leurs services 
pour une misère, la situation a 
changé du tout au tout, et nos 
gons ne gagnent plus guère, 
dans les ‘“ moulins,” que tout 
juste ce qu'il leur faut pour se 
tenir en vie. 

Etquelle vie! Oh, l'horreur 
de la “facterie!” Toujours, du 
matin au soir, dans le fracas as- 
sourdissant des machines, et 
dans cet air huileux, nauséa- 
bond, échappé des cotons et des 
laines, où surtout les pauvres 
poitrines d'enfants et de femmes 
halètent, comme  comprimées 
comme dans un étau. La bonne 
chose que ce serait alors de faire 
traverser tout cela par l'un de 
nos grands souflles du Saint- 
Laurent !" 

Certes, voilà un so: qui 

n'est pas fait pour encourager : nos 
gens à quitter le sol Canadien. 
- Là-bas, il agit en sens inverse. 
Il imprime un mourement de 
retour vers la patrie. M. Clapin 


le constate et il nous adjure, | 


nous qui sommes restés au pays, 
de ne pas perdre cette occasion. 
L'œuvre s'impose, dit-il: hâtez- 
vous de la réaliser. 

Mais comment ? 

Le moyen suggéré par l'écri- 
vain que nous citons est bien 


_ simple. 


“Ce serait, dit-il, pour nos mi- 
nistre mêmes (il s'agit ici des mi- 


_ mistres de Québec) de payer de 
* leurs personnes, et d'aller là-bes 


précher la bonne parole.” 
- Certes, si ce n'est pas plus dif- 
ficile que ça qu'on se mette 


… donc en route de suite, et à 
l'œuvre! 


tavra, ont 66 comme sit depaie 
1892: 


1893. unten nennes sonne 40,150,727 
1894... 
1895... 


1: ri ahert faire preuve d'es- a ss 


CECILE TELELET TE LT) 


prit public que de cesser de jeter sa RÉNMEN 
des emberras sur cette nouvelle | 1899... … 51,542,685 
voie. (Sans calembour). 1900......:....... «… 52,717,466 


“+ 

Il semble n'exister maintenant 
auzun doute que Sir Louis Da- 
vies succèdera à feu le jage King 
‘sur le banc de la Cour Suprême 
et que l'honorable M. Emmerson 
lui succèdera dans le cabinet. I] 
est probable que ce changement 
ministériel prendra effet dans 
quelques jours. 


Notes Politiques 


M. Siegfried, ancien ministre 
du commerce en France, est ac- 
tuellement au Canada, avec son 
fils Ces messieurs visitent no- 
tre pays dans l'intention de ren- 
dre les relations commerciales 


plus faciles et plus amples. 
DIOCÈSE DE SAINT-HYACINTHE 
**# ue 
M. Henri Bourassa, le député | . Monseigneur Maxime Decelles, 


de Labelle, part pour l'Europe. 
On fait circuler à ce propos des 
rumeurs iftvraisemblables, par- 
mi lesquelles celle d'entrer dans 
un monastère. Nous croyons plu- 
tôt que M. Bourassa fait un 
voyage d'études. 


ci-devant évêque de Druzipara 
et coadjuteur de Mgr Moreau, 
succède de droit à ce dernier 
comme évêque de Saint-Hya- 
cinthe. Son intronisation a eu 
lieu à la suite des fanèrailles de 
Mgr Moreau, au milieu d'au 
grand concours d'ecclésiastiques 
et de fidèles. Le nouvel évêque 
de Saint-Hyacinthe a reçu les 
hommages du clergé et des auto- 
rités civiques. 

Nous prions Monseigneur 
l'Evêque de Saint-Hyacinthe 
d'agréer nos félicitations et nos 
vœux. 


a ss 
Les Hons. MM. Mills, Fielé- 
ing, Blair et Davies, membres du 
gouverneinent fédéral, sont par- 
tis cette semaine pour l'Europe. 


#*x 


La commission chargée de s'en- 
quérir des réclamations des Mé- 
tis, dans la Province du Mani- 
toba, doit sièger sous peu. Les 
commissaires sont rendus à Win 
nipeg. ; 


SIR CHS TUPFPER 


Le vétéran de’ notre monde 
politique est passé à Wiunipeg, 
la semaine dernière, en route 
pour Vancouver,-où il séjournera 
cet été. 

On annonce que Sir Charles 
doit écrire des mémoires. Dans 
les situations officielles et élevées 
qu’il a occupées depuis dès avant 
1867, il lui a été donné de voir 
et d'entendre bien des choses. 
Ses mémoires seraient à coup sûr 
d'un grand intérêt. 


Dans le Monde Religieux 


M. Colin, le supérieur du sé- 
minaire de Montréal, a dû s'em- 
barquer, hier le 4 juin, à New 
York, à bord de “l’Archiméde”, 
sè rendant à Naples et de là à 
Rome, pour y faire la visite du 
Collège Canadien. 

L'absence: du supérieur de St 
Sulpice durera deux mois en- 
viron. 


**+ 
On télégraphie d'Ottawa que 
le gouvernement fédéral a refusé 


ANBMIE OÙ 
PAUVRETE DU SANG 


La cause de la mine de plus d'un corps Mettez 
dans le sang une richesse nouvelle, productrice 
de vie, en vous servant du Dr Chases Nerve 
Food (iilules), le grand “ faiseur’ de sang. 


Quand Je sang devient chair et aqueux 
el manque de certains éléments tels que 
le fer, le soufre, le phosphore et divers car- 
bonates, il manque de soutenir la vie et 
l'énergie et de réparer les pertes qui s2 
font continuellement dans les divers or 
ganes du corps. 

Le résultat de cette faiblesse du sang st 
la pâleur, la faiblesse, la débilité et l'inap. 
titude du corps à soutenir les attaques des 
maladies consiitutionnelles meurtrières ! 

Les jeunes femmes devi-nnent râjes et 
\anguissantes. Elles sont essouîMées, souf. 
frent de graves indigestions, d'hystérie et 
de mélanculie et d'irrégularités ou de sup- 
pression de la menstruatiou. 


Les jeunes gens se plaignent de dy 
sie, de boutons sur la figure ou le “2: 


—_— 


En Amérique comme en An- 
gleterre, les conversions de pro- 
testants se continuent régulière 
.|ment, et c'est ordinairement 
4 | dans la classe lettrée et influente 
qu'elles ont lieu. 

La (Catholic Tribune de Du- 
- | bu que, Iowa, publie une liste de 
* {notables convertis entrés dans 
l'Eglise catholique ces temps 
derniers. 

Voici cette liste : 

“*} Le Dr Egbert Muller, un des 
chets du spiritualisme allemand : 
M. Larromore, da Maryland : 
M Thomas Cooper, d'Angle- 
. [terre, un des collaborateurs les 
plus connus du “ Dictionnaire 


de Bographis neticusle ” de la 
Le général William Hamby, 


du Texss ; 
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reproduire le portrait et la signature du De 
PRE RE 2e - la Révérend Andrew R. L 
Date. , a |Gana, an membre très connu du 


1892... nee 048,212186 - 
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petit royaume, appelée 
À Une mère de famille doit jouir d'une 

- bonne santé, Elle le doit à son mari, elle le 
| doit Surtout’ à ses enfants. Une mère bien 


” reuse. ‘Tout le monde sait que les enfants 
d’une mère nerveuse et faible seront chagrins 
_ etchétifs. 

MÈRES DE FAMILLE, si vous vous 
sentez malades et faibles, prenez les Pilu= 
a 


dre dans n'importe quel temps on n'im- 
porte quelle position qu’elle puisse être. 
Elles sont d’une digestion facileetnefont 
pas mal à l'estomac. Elles guérissent les 
vomissements du matin, apaisent les nerfs, 
donnent de l'appétit, procurent pour la 
nuit un sommeil tranquille, purifient et 
enrichissent le sang, donnent cette santé 
robuste et cette vigueur qui sont néces- 
saires à une mère de famille pour le bon- 
heur de ceux qui l'entourent. : 


Conseillée par “Les Pilules Rouges m'ont guérie de 
“ de Ste-Christine, j'ai pris les P ‘dartres, d'une démangeuison et ans de 
* pour me renforcir, car j'étais “*l’impureté du sang dont je souffrais depuis 
bien faible, Je mauquais d’appétit et “iongtewps, ce qui me jt 
‘‘ ma digestion se faisait très mal. Je à de troubi à * ar ve ÿ 
dormir la nuit tant mes étaient à lorsque j'avais à travailler ! 
‘ agités,et j'étais : ant la à la chaleur et que je m'échauffais les 
pes pan: res 994 dans : Cette maladie de peau me rendait 
côtés et de mal dans les reins. J'avais “la vie bien misérable et j'avais essayé un 
“beaucoup de troubles avec mon urine et j'é- ‘grand nombre de Médecins, sans 
“étais surtout très nerveuse, à £ ‘‘et aussi beaucoup de remèdes que j'avais 
“ Lorsque je commençai à prendre les “ achetés à la Pharmacie: 
« Rouges je souffrais depuis _ Pilules Rouges, seules me 
D rom pré alor nd cp “firent du bien. ‘Elles me renforcè. 
me “ 
“que ce soi Pole rent, aidèrent beaucoup à ma diges- 


CU EX de 0 renf t, calmèrent mes nerfs, 
‘me orge À à sagas Pan y moi qui étais à bout de force, une 


** femme forte portante. 
‘+ Je remercie ge ee memcmnne à pores Cie. Chimique Franco- 
« Américaine, es bons pre pate À donnés, et je conseille aux 
es qui Parent, de les consulter et aussi de sus À les Pilules 
Rouges. 


” Lg AMANDA GAUVIN, 
“Ste-Christine, Portneuf, P.Q." 


“ Dame PHILIAS BOISSONNAULT, « 
Woonsocket, R. L® 


‘ Un grand Loi de femmes qui n’avaient pas eu dcr ap ou a mettaient au monde avec misère, des enfants faibles et 
sans vai selrge. les Pilules Rouges MT Le césealle Médecins Spécialistes de la Compagnie Chimique Franco- 
Américaine, et aujourd’hui, elles sont des mères heureuses et au) Er 


AVIS À NOS PATIENTES. 5e EE ntm 


A Dr. 
Fer lee gr M 6009 PDU © CNE Done 
st et plus _ eg € et nom de Q érr Fa : 


Le n d'avoir les ULES ROUGES et de se 
ILULES ROUGES vendues de porte en porte au 100 ou 
Rd voir les Médecins 
sielles avoir 


aussi 
Rs s données par 200 sn sohnt 3 


et veulent 


4 Roues où 
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re À € 4 “in Chr 


nes ve es ce ah 


CIE. CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE 
Dépt. Méd. No. 274 RUE ST-DENIS, MONTREAL, 


clergé épiscopal et ritualiste de | 2 juillet, à Détroit, à l'occasion L'exploitation se fait | 
la Jamaïque ; des fètes qu'on y célèbrera pour sur une grande ér-helle et four-| LES NOUYELLES VOITURES 


Miss Mary Theresa Hunter, commémorer le deuxième cente- nit une autre example des riches- | 
d'une des plus vieilles familles|naire de la fondation de cette |ses que possède le Manitoba. À M. DENIS D’ AOUST 


protestantes de Plymouth, dans | cité. Brandon les excursionnistes ont}. winnir#o devait recevoir il Le 


1 FAC-SIMILE DU PAQUET. * ee y à 


Pesseaspe-r. ces pros rouge, - 


æ 


nr mme 


de ciment, 


le Massachusetts ; ses été reçus par le maire accompagné nr ed sonpiags, on Fi ce 
Miss Helen Vaeder, de New-!| Sy Grandeur Mgr Labrocque, da député et de plusieurs amis ; la Cité. Service de gr de 174 


Haven, Connecticut ; 


évêque de “Uhicoutimi, est en |"! leur invitation tous se sont 


Miss Louise Iske, d'Indianapo- | ,nte soeur le d'Anticosti, où |'endu à la ferm: expérimentale 


lis, fille d'un ministre luthérien. 


Ces deux jeunes personnes, très|,,]e 


connues dans les cercles mon- 
dains de leurs Etats respectifs, 
sont, depuis, entrées en religion, 
l'une chez les Dominicaines, 


l’autre chez les Sœurs de la Pro-! 


vidence. 
M. Herbert G. Squires, secré- 


taire de la Légation américaine à | 


Pékin. 


La Catholic Tribune annonce | 


de Miss E 
LR er ngéais), la branche du N. P. qui se 


[trouve dans le Manitoba, MM. 


Washinton, qui appartenait à la! 
famille du premier président des| 
Etats-Unis et qui s'était conrer- 
tie au catholicisme, il y a une 
trentaine d'années. 


—— 


Mgr Francisco Marchetti, l'au- | 


diteur de la délégation aposto-| 


lique, à Washington, vient dej partit de Winnipeg à 7.15 


donner sa démission et il a de- 


permission d'entrer |Cursionnistes ont pu jouir da 


mandé la 
Rene: de Jésus. 


| riear, l’abbé C, E. Carrier. 


ses ou pousse ané récolte magni- 


ite to-|°u ils ont pu jouir du spectacle 
en a eee splendide d’une ferme modèle 
{au Manitoba. Inutile de dire 
; : . |que le voyage a été des plus 
Le 28 mai, le collège de Lévis agréables. M. Hanna, le surin- 


a célébré par des fêtes gran-|{., ant da Canadian Northern s 
dioses les noces d'argent sacer- 


dotales de son vénérable supé- 


avec tact et une grande affabi- 
| lité. 


ET SÉN SE EE 
GREYES 


EXCURSION 


Les nouveaux propriétaires 
Le mouvement des artisans! 


MeKenzio & Mana ont donné |?" la journée de neuf heures 


aux membres da gouvernement, 


aux députés et à quelques uns Sydser,: on np Breton, esssni 
de leur amis une tres jolie ex- 


|cursion de Winnipeg à Brandon, er pere a x = a 
|pour insugurer lear ligne. Le pe sn, des teill ds ses. 
des plâtriers et des peintres. 

À Halifax, cent cinquante ou- | 
vriers sont aussi en grève ; ceux-! 
ei * veulent 
l'heure. 


points du pays. : Les ouvriers de 


h. P. M. Sugle parcours les ez- 


beau spectacle de fermes immen- 


Se Grandeur Mgr Bruchési est fique. Un peu au delà de Mis} 
invité à prononcer le sermon, le'mi, ils ont visité une mine de| (QU'LL FIND IT IN AAGHORN'S GUIDE 


fait les honneurs de la journée Rue 


|se propage sur presque tous les! 


avoir 25cts de! 


ei 56 rue McDermott-Est, Tél. 141 


Nouveau 
Restaurant 


Dumourix, - Sr-BonIFACE 
Aucienne Résidence du Dr Lambert 


Repas servis à toute heure. 
Vous pouvez aussi vous procurer des 


GATEAUX 


à dés prix Re LU 


Bonbons, crème à le 
Pension à ua prix 


Mo VIGEANT Prop. 


JEHAN DE FROMENT 


NoraïRe, COMMISSAIRE, 
Juos.pe Paix. 
srget à Preler sur Eypstheques 


Notre-Dame de Lourdes, Man: 


; 
|: 
” 


iii LE 


ke 


dmrta ane: 


ne es 


* ‘Avervous'mauvaie bouche te 
lever,ou bien sentez vous (les nigreurs d’es- 


qu'ly «a une exposition, y en- 
voyer des produits. Le Manito- 
ba tient toujours une place d'hon- 
neur à ces expositions. _ Il s'agit 
donc d'y paraître. Cela fait mon- 
ter les sctions de noire province 
comme pays agricole. 


SAINT-LAURENT 
M. Elie St Germain a été nom- 
mé constable. 


STE-ANNE 

M. Adélard Délorms a vu brû- 
ler, samedi dernier, sa grange 
remplie de grain, blé et aroine 
aussi un crible et autres instru- 
ments aratoires. On suppese 
que le feu a été mis par les en- 
fants. 

—Le grain a pris une très 
belle apparence depuis les der- 
nières pluies. 

a 


CONSEIL 


tomac? Prenez de UNE à DEUX cuillèrees 
thé ns un demi verre d'eau 
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Au Da. J.C. Ares & Co., Lowell, Mass., 
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cérémonie, y compris les RR. S8. | digèn 
et les élèves du courent de | dec 
Une neuraine au Sacré | To les < 


Li | 
M. JOSRFE CHARTIER. | 
Témoignage de M, Joseph Chartier. 


DE 


pondront avec ec et tout-à-fait 


tement, donnant une 
oule de bons conseils et d’instruc- 
tions qui leur seront d'un granû 
secours et les guériront de leurs 
maux. S 
Ils feront aussi l'envoi gratuit. 
d'un petit livret rempli de bons 
cotsale À tt 1e Dames qui ee 
la demande. 


Les Pilules Moro se vendent 
soc. la boîte ou six boîtes pour 
$2.50. ”Si votre marchand ne les 
tient pas, elles vous seront expé- 


diées sur du prix. 
Adressez vos lettres comme suit : 
Medicale Moro, 
1724 rue + + Montréal 


C'est une insigne folie que 


d'espérer à la fois le bouheur et 
l'approbation da vulgaire. 


| “ MANITOBA e 
$1.00 par année. 


à C'EST-A-DIRE, POSSEDE SSE DE BELLES MA RCHANDISI 


DE PRINTEMPS. 


Habillements pour hommes et enfant, très bon marohé 
Habillements pour Hommes $% 50 en montant 
Pantalons, $1.00 en montant: 

Justaucorps, 25 e. en montant. 

Chapeaux, Faux-Cols, Gants, etc en grande abondance. 


564, Rue Principale, Winnipeg. 
VIS À VIS L'HOTEL BRUNSWICK : 
mors Dee enr comté une 


‘à ter uné puissante com F 
MELLE ISABELLE CHEVRIEK, Sa ÿ une der grrr de nn 
e 


y ee de la 
ARD HOUSE, 334 Deansonx Sr., Cmcae. 
16-1-01 16i 


EMANDE.—Dans chaque comité une 
personne capable et de confiance 


J. A. SENECAL 
Entrepreneur-Architecte. 


c A SRMSTAUT 2 maire 


maine ; 52.00 par jour absolument sûrs et 
toutes les1 dépenses; profession honnète et 
le bona fide ; salaire lixe, pas de com- 
missions ; salaire pnyé tous les samedis 
“ti les dépenses de In semaine avancées, 
STANDARD HOUSE 334 Daansons Sr. 


Cncaës 161.01 Ji | tantes dans 2 rs re province 


et les Territoires du 
J. À. Senecal, 


St-Bonifare, - Manitoba. 
5 CR ETRESST RE Sie | 


JOEN HUGHES, 


Autrefois de la Maison 


| Hughes & Fils, 
mat dm Pompes 
. EST MAINTENANT CHEZ 
Clark Bros & Hughes, 


i 600 RME MAIN, 


D 
VENTE PAR ENÇCAN. 


Le soussigné vendra, le 6 juin prochain 
à 2 eaures p. m., à l'enclos derrière | hôtel 
de Vilié, un cheval étalon âgé de 3 ans, 
sous poil brun. 
Saint-Boniface, 2? mai 1901, 
LiG. GAGNÉ, 
Gardien d'enc'os 


*FIRST A1D,/ 
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Employé intéri-ar-ment 4 extérieurement. 
: ACIENTVION !--Evitez lex preparations 
fniblss et agrenses de roudrier (Witch 
A que l'on dit être “1x amème chose” 
que Pond's Extract qui surissent {neiiement 
cratiennent souvent de 
A bois,” qui est un irritaut si lon #'eu sert à 
V'extémenr, et qui est un poison e1 en le 
prend à lintèceur. 


AVIS 


Bat par les présentes donné que l'As- 
semblée des Actionnäires de la THE ST. 
JEAN BAPTISTE GRIST MILL & ELE- 
VATOR CO'Y LD aura lieu jeudi le 2 
juin 1901, à trois heures P. M, au bureau 
du soussigné, à Saint-Jean-Baptiste, pour 
recexoir le rapport des Directeurs pour le: 
epérations de l'année écoulée, et pour élire 


un nouveau Burau -le direction. a ————————————— 
int-Jean-Baptiste, ce dix-hui-| ar . 
we jour de Mar 1901 [Nouvelle Industrie 


JOSEPH BAIL, 


Secrétaire Trésorier Miroirs faits à ordre et 


Eéparés avec soin. 


(RÉ-ARGENTÉS) 
Ayant ouvert une Manufcture de 


Miroirs, nous sollicilons lJ'encoura 
gement de la population française, 


SATISFACTION 
GARANTIE 


Apportez vos vieilles glaces, et 
essayez notre ouvrage. 


“THE WINNIPEG MIRROR Mig. Cor.” 


6044, Rue Main, Winnipeg 


dx 4 
et nous Vous 


PNR le te 


ERDU, le ?8 courant, un trousseau de 


ekfs. Prière à celui qui le tronvera 
de l'appartar à nos bureaux où à M Em- PET | 
manue! Couture, Hôte! Québec. 29 5 Les commandes pourront aussi être 
adressées au No, 570, rue Main, 


13-2-01 ino 


Pharmacie DeFoy 


| 
| 
| —— 
| Vin de Pin Parfumé ; Excellent tonique, 
[st wulant très recommandé pour les per. 
sonnes faibles: $100 la bout-ille, Huiie 
de Pin Perfumé, remède reconnu très bon 
| pour les rhumatismes: 5Û cts la bouteille. 
|  Prescriptions remplies avec soin, Toute 
| evmmande par la malle executée avec soin 
| et promptitüde. J E. DeFOY, 
! Phanmwacien Dipiomé. 


OUVERTE DE 8 HEURES A. M. 
JUSQU'A 10 EH. P.M 


smerakm, Lt de 
i un poison 


: nt ct qu: contrament 


——_————_—————…—…— 
WAGHORN'S GUIDE ar BéESTOREs 5 | 


Téienbone 524 


Habillemeuts pour hommes, de 2.50, 3.00, 4.00, 5.00 en montant. 
Pantalons en tweed, pour hommes, de 50 ets, 90 ets, 1.00, 1 50 en moniant. 
ur hommes, de 2.50, 3.00 en montant. 
Pardessus, drap castor, couleur bleue et noire, de 5.00, 7.00, 8.00 en montant. 
Habillements pour jeunes gens et enfants, dans tous les 


Pardessus d'hiver en frise, 


NOUV 


Prévoyant, au commencement » l'été, une saison très active à l’au tomne, nous 


_nons étions munis d'un des fes gros mtetiqnni que nous ayons jamais eus. Or, 
vous n pas que le mauvais état de la récolte a déjà beaucoup diminué les af- 


1.50, 1.75 en montant. 


caleçons, cols, cravates, gants et mitaines. 


C. A. GAREAU, 


Enseign 


e des Ciseaux d'Or, 


352 RUE 


“Dans Notre 


EAU MAGASIN 


N ous aurons à vendre 


Un stock immense de hardes-faites 


A Grand 


RE, ent 


ES HABILLEMENTS FAITS SUR COMMANDES. Bel 
habillement en serge noire pour $12.00, en montant. 


TT 


AS 


prix, à partir de 1.00, 1.25 : G 


Un choix énorme de corps 


MAIN. 


VENEZ EN FOULE À CE MAGASIN POPULAIRE 


Pour Acheter a BON MARCHE et avoir pleine Satisfaction 


Vente de terres pour arrérages de taxes dans da Municipalité Rurale 
de Saint-Boniface. 


En vertu d'un inandat émsné par le Préfet de la Municipalité Rurale de St-Boniface, dans la Pro: 
vince de Manitoba, sous son seing et sous le scean de la dite Municipalité, à moi adressé et daté le vingt- 
septième jour d'avril A. D. 1901, me commandant de prélever sur les divers lots ou lopins de 
terrain ci-après mentionnés et décrits, pour les arrérages de taxes respectivement dus sur iceux en- 


semble avec les frais, 


je donne par les présentes avis. qu'à moins que les dits arré 
soient aupararant payés samedi le vingt-deuxième jour de juin prochain à onze 


es et frais ne 
ures &. Im, au 


bureau de M. Joseph Bernier, rue Principale, Winnipeg, je vendrai à l'enchère les dits terrains pour 
les dits arrérages de taxes et les frais encourus pour cette vente. 


n 1 
| No. oc No. MonTaxT Des}, Ë l IParexté où] Reman- 
DESCRIPTION Lor D'Acres | PAROISSE | Annénacrs El | Torau | N.-Patesré | ques 
| | * | | 
FA É ie gs Du SERRE TE ae | 
1 | ! 
nonadis Loue ets nl! sise test and 25 cui tebe ES 12.90 | St. Vital $ uw 27 | 50 8 14 77 | Non-paténté 
Jomer and outer 2 miles except S'ly 624 | | 
lioks of inner ? miles PE STNER 3? 120,41 | do 152 28 | 50 | 152 78 ! Patenté 
The most westerly 73 acres of... 19 73. | do 57 31 | 50 ! 57 81 do | 
Souther!v 4 Chains Of .. sus vences snnuve 50 IL | do 3 55 150 | 1 09 | do 
Sly 2 che, of N'y 8 chs, from St- | | | 
Mary's road 10 Red-River….…. 51 21.84 | do 60 !5%}! 6 57 do | 
Fou 2° RS Vs a 59 | 53,90 | do 31 30 | 50 ! 31 80 | do | 
abtéus isa Slider nt dooiress cie 60 | 81,25 | lo 25 83 | 50 ! 26 33 | de | 
East of SL Mary rODd munie mul 61 | 2 à 615% | 697 | E 
Sly 3 che, from St-Mary's road te Seine | | | 
Re ERA PSP LPS SRE ÿ | su) : © 61 77 | 50 | 27!  d | 
doque voter motpe-ctptene. sites. asoié +208 | 2 - |  A6,50 LSt-Boniface 28 56 | 50 29 06 | do 
Block 201 R. C. M. acdg. plan. 433...) 120 4 123 | 10, do 14 78 : 50 15 28 | do | 
do 202 do 40. de | 5051! do 14 97 | 50 BAT. dé : | 
do 19 do do. da 38 86 do 4 33:50: 14 84 ! do { 
do 194 do do... jo | 405% do 14 97 | 50 1547! . dé : | 
do 203 do Ds do | 40% do 14 45 | 50 {5 35 do À 
do 704 do de jo | } do 13 45 ! 50 |! 13 95 | do 
do 155 to 158 inclusive do... do | 557.17 do 5 0: 510 35 5? | do 
de 167 to 170 inclusive do... de | 157,14 d 35 07 |! 50 | 35 57 | do 
Six 2 chs. from St-Mary's road to Red- | | 
RIVE. nu os scie st 106 | 2 do 87 #1 | 50 ss 31 do 
Ù | 
Northern Pacitic Railway and Canadian Pacific Railway right of way excepted, 
soso initie 
Daté à St-Boniface ce 16ème jour de mai À. D, 1901 
F. CARRIÈRE, 


Sec-Trésorier, de la Municipalité de St-Boniface, 


montre aux joues rosées et par les yeux clairs et @ 
® vifs de ceux qui en font usage. Ces pilules ne sont 2% 
: À de l'émettre au dehors. Elles agissent directement Æ& 
À surle sang et les nerfs ; elles renforcent le corps; & 

| role pre re a ramènent € 
. © la santé ct la for femmes épuisées quand € 
? chaque tentative du médecin a été suivie d'insuccès. 
. Les mères soucieuses au sujet du développement 4 


D sain de leurs filles qui grandissent, insistent pour 
® leur faire prendre les Pilules Roses du Dr Williams. 


+ + + + u 


Attestation de la guérison : 

Mme Isaie Comeau, qui demeure au numéro 83% 
rue Arago, Québec, enseigne le français, l'anglais et 
la musique. Depuis longtemps Mme Comeau souf- € 
> frait beaucoup de maladies propres à son sexe, ainsi 
» que de faiblesse, de maux de tête, de névralgie et de 
prostration nerveuse. Elle se vit forcée de quitter 
l'enseignement et d'entrer à l'hôpital, et elle y fit un 
séjour assez long, mais en sortit sans avoir amélioré 
son triste état Son mari l’engagea à essayer les 

Pilules Roses du Dr Williams, dont il avait entendu 
Ÿ dire beaucoup de bien, et voici l'opinion de Mme 
Comeau sur le mérite des pilules, exprimée devant 
un journaliste : 


“Ma maladie était venue à la suite de la naissance de mon 
enfant, et avant les Pilules Roses du Dr Williams je ne pouvais 
D trouver aucun remède pour me guérir. Je soufirais beaucoup ; 
J'étais très faible, les maux de tête étaient fréquents, et je n'avais 
presque pas d'appétit Aussitôt que j'eus commencé le traite- 
ment par les Pilules Roses du Dr Williams je sentis leur effet 
salutaire, et au bout de deux mois ma santé était très satisfaisante. 
L'appétit était revenu, les douleurs avaient cessé, je gagnais en 
poids, et j'ai repris mon enseignement ; je m'occupe de mes 
élèves et je surveille mon ménage sans éprouver de fatigue. 
Depuis ce temps-là, j'ai recommandé les pilules à d’autres dames, 
et toutes m'ont parlé favorablement du résultat obtenu.” 


Aucune découverte moderne n’a rendu autant de 
services aux femmes que les Pilules Roses du Dr 
Williams pour Personnes Pâles. Elles agissent direc- 
tement sur le sang et les nerfs, elles donnent de la 
force aux muscles, elles régularisent les fonctions, et 
D c'est ainsi qu'elles rendent la vigueur aux femmes 
? épuisées et leur donnent le courage, la bonne hu- 
meur et une vie agréable. 

Le succès merveilleux obtenu par cette médecine 
a induit plusieurs personnes à faire des imitations 
et substitutions, mais ces simulacres n'ont jamais 
guéri personne. Refusez tout paquet de médecine 
qui ne porte pas le terme complet : Pilules Roses 
du Dr Williams pour les Personnes Pales. 
Ces pilules sont vendues par tous les marchands ; 
mais si vous avez des doutes, adressez-vous directe- 
ment à la Dr Williams Medicine Co., Brockville, 
Ont. et les pilules vous seront envoyées franco à 
50 cents la boite ou six boites pour $2. 50. 
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cès-verbal de la dernière Assem- 
blée soit adopté tel que lu— 
Adopté. 

Eyers, Beaupré: Que le Se- 
crétaire-Trésorier, M. Jeseph Ba- 
ril, soit, et est par les présentes 
autorisé à signer, au nom de la 
Municipalité Rurale de Méntcalin 
tous les chèques qui pourront 


c être émis sur la Banque Impé- 
Présents: Na; : uit, riale du Canada, en rapport avec 


Préfet; Louis Ayntte, Zotique le compte de la dite Municipa- 

Clément, Thomas Eyers, Aimé|ljité Rurale de Montcalm à la dite 

” Boïteau, Georges Besupré et|Banque Impériale du Canada, et 
Eugène Cartier. Conseillers. - |la dite banque est per les pré- 

nee sentes requise de faire honneur 

àtous chèque signés par je dit 

Ayotte, Boïteau : Que le pro-| Joseph Boril. comme Secrétaire 


Affaires Municipales 


MUNICIPALITÉ DE MONTCALM 


Cinquième assemblée du Con- 
seil de la Municipalité de Mont- 
calm, tenu à Letellier le 15 
jours de Mai 1901. 


D |Eyers, Boiteau et Beaupré pour 


er 
gager les dits hommes et vendre 
les travaux publics, et les rece- 


d’enclos pour le quartier Un, et 
que le règlement No 146 soit 
amendé en mettant son nom à 
la place de celui de George Del- 
labough. Adopté. 

Cartier, Beaupré : Qu'une as- 
surance soit prise sur la Salle 
Municipale pour le montant de 


$500. dans une bonne Compa- 


guie d'assurances. Adopté. 

© Cartier, Boïteau : Que la Com- 
pagnie du Chemin de fer, “ Nor- 
thern Pacific and Manitoba” soit 
notifiée d’avoir à faire les répa- 


rations suivantes: Elargir les 
barrières et les traverses mettre 
des madriers plus longs à toutes 


ces traverses, dans l’état actuel 


on ne pent traverser un binder 
sans s’exposer à le briser; et de 
travailler les traverses qui sont 
presque toutes trop escarpées, et 
qu'elles devraient être réparées 
de manière à ce qu'on puisse les 


traverser avec une charge o 
naïre. Adopté. < 


Ayotte, Cartier: Quela muni- 
cipalité de Montcalm est prête 
à rencontrer le tiers du coût 


d'un fossé partant de la ligne 


du Méridien entre les Municipsa- 
lités de Rhineland_et de Mont- 
caim entre les sections 7et 18, 
Towuship 3 Rang 1 Est, comme 


stipulé par le Gouvernement. 
Adopté. 


Cartier, Boiteau : Que le rè- 


glement No 148 soit lu une pre- 
mière, une deuxième et une troi- 


sième fois et soit adopté. 
Adopté. & 


Cartier, Beanpré : Que le mon- 
tant de $10.80 chargé dans le 


compte de l'arrondissement sco- 
laire Saint-Joseph soit rembour- 
sé au dit arrondissement, ce 
montant devait être payé par 
le Conseil. Adopté. 

Ayotte, Cartier : Que le rap- 
port du Comité des finances 
soit adopté. Adopté. 

Le rapport du Comité des Fi- 
nances, est lu et adopté. 

Eyers, Clément : Que ce Con- 
seille s'ajourne au second mardi 
de juillet. Adopté. 

Josepx Bari 
Secrétaire-Trésorier. 


Municipalité de Montcalm. 


NOUVELLES RELIGIEUSES 


La famille de sœur Lieutier, 
supérieure de l'hôpital de Pei- 
tang, à Pékin, à reçu une 
lettre l'informant que M. Pichon, 
ambassadeur, lui a remis solen- 
nellement la croix de la Légion 
d'honneur, décernée par le gou- 
vernement ea récompense de 
conduité pendant le siège, du 
courage qu'elle s déployé pour 
sauver 4,000 chrétiens indigènes, 
de son dévouement envers nos 
marins et soldats, notamment 
envers l'enseigne de vaisseau 
Henry, tué an Peitang. La cé- 


à préparatoire à la retraite 
ù jabilé. s 


on Jui fait faire une prome- 
made en voiture. Ilcélèbre la 
sainte messe depuis quelques 
: 


me SE 


TRAIN RAPIDE 


Le train rapide connu sous le 
nom de Imperial Limited, doit, le 
10 juin, recommencer à circuler 
sur la voie du Pacifique. Il fera 
letrajet de Montréal à Vancou- 
vert en 100 heures. Il arrivera 
à Winni tous les jours, ve- 
naut de Montréal à 6.3th. du 
matin et repartira pour l'Ouest 
à 7.15h. a. m. Venant de l'Ouest 
il anivera à Winnipeg le suir, 
à 9.20h. Il quittera Winnipeg, 
en route vers Montréal, à 9.50h. 
du soir. 


Nouvelle Place a-Ete 


La Cie du Pacifique a pris 
l'initiative de la création d'une 
place d'été sur le lac Winniveg, 
côté ouest. (Cette place s'appel- 
lera le “ Winnipeg Beach” Le 
Pacifique. y fait construire de 
spacienx hôtels et des villas. Le 
lieu sera charmant, dit-on. On 
s'y rendra par la ligne de Win- 
mipeg et Selkirk, ouest, laquelle 
va être prolongée jusqu’à l'en- 
droit choisi par le C. P. R. pour 
cette nouvelle retraite offerte aux 
fatigués des villes. 


UNE DEPUTATION 


Jeudi soir, une députation 
composée de clergymen et de Jai- 
ques s’est rendue à l'hôtel de 
ville à Winnipeg, et ont dénoncé 
en termes indignés la tolérance 
accordée aux maisons de désor- 
dre et à ceux qui les tiennent ou 
les fréquentent. Plusieurs des 
délégués ont parlé de façon à 
faire croire que Winmpég ne se- 
rait qu’un vaste lieu de vices. 
Les Parcs, les jeux et certains 
hôtels ont eu leur part de con- 
damnation. 


ACHATS DE CHEVAUX 


a —— 


Le colonel Dent, de l'armée 
anglaise, doit-être ici cette se- 
maine, pour l'achat de chevaux 
destinés à la cavalerie. 


À Propos d'Agriculture 


La côte du fromage est plus ou 
moins nominale à 8$ à 84 ; on 
note peu d'affaires dans le mo- 
ment dit le Monieur du Com- 
merct. 


Le marché du beurre est à la 
hausse et nous ne serions pas 


surpris de le voir atteindre 20e 
d'un moment à l'autre Le 
marché anglais devient meilleur 
acheteur. 


LA FARINE DU MANITOBA 
Toronto, 81—On lit dans le 
“Canadian Grocer ” : 
“ L'amirauté anglaise a décidé 


rémonie de la remise de la déco- | d'employer la farine du Manitoba 
ration a eu lieu à l'hospice en | Pour la marine. (Cette décision 
présence du personnel des délé- a été prise après une série d'ex- 


bien maintenant pour pouvoir |< 
sortir de l'Hôpital. Tous les | 


Le Vix Morin “ Créso-phates ” 


gratis. . a. 0 

/° Dr En MORIN & Cie. 

48, Rue St Pierre, Québec. 
28-1—27-3 


PENSÉES 


. La calomnie, c'est la morsure 
de la vipère. 


Nous engageons nos compatriotes à 
assisier eu foule aux conférences agricoles 
qui sont annoncées dans une autre colon 
nes Invitez vos amis. 

2h + 


FRUIT DE L'EXPERIEFCE 


a 


La découverte du BAUME 
RHUMAL est le fruit d'études 
‘et d'expériences suivies faites 
dans l'intérêt de l'humanité. 


La jangne d'un muet vaut 
mieux que celle d'an menteur. 


0 


SES BIENFAITS 


Quand on pense au bien que le 
BAUME RHUMAL produit 
dans les affections des voies res- 
piratoires, on he peut s'empêcher 
de bénir ce remède précieux. 


La vérité n'offense que les 
faibles et les sots. 


TOUTES CHOSES EN TEMPS 


Le BAUME RHUMAL guérit 
les maladies de poitrines ; il fant 
en prendre aussitôt qne l’affec- 
tion se manifeste. s 


F Afin de se rendre compte des 
progrès de son rejeton en his- 
toire de France, Fondeboïis lai 
demande par qui a été gagnée la 
bataille d’Arques. 

Le gamin, sans sourciller ; 

—Par Jeanne! 
EEE 

NAISSANCE 


————— 


og és € Roger Goulet, le 30 
mai un garçon. L'enfant a reçu au ba 
1ème les noms de Marie, «4 Dons: 
Delphis._ Parrain et Marraine, M. J 
Bsrnier M. P. P.et Mademoiselle Olymps 
Gauthier. 


DEPARTEMENT DE 
© L'AGRICULTURE 


REUNIONS 
DE CERCLES AGRICOLES 


Des réunions pour la discussion de sujets 
agricoles ont été fixées par le départ-ment 
de l'Agriculture comme suit : 


Otierburne - Lundi Juin le 17 
St. Pierre Mardi F 18 
St-Ma'o Mercredi ,, » 2 
Leteljier Jeudi pa » M 
St Joseph Vendredi . ME 
St-Jesn-Baptiste Samedi ,. a 
Ste-Agathe Lundi : Es 
St-Norbert Mardi a d 
St Vitalk-Mais d Ecole 

Nesbitt Mer 26 


GRANDES PERSONNES FRÉQUENTANT 
ni + - : (LRS'ÉCOLES 


Ces chaussures sont faites 
en cuirs de veau ;, elles la- 
cent haut et ont des talons 


- bas. ge a à 2 1-2 à 5 Prix once D'Erancnes—Les 


re e bonne 
durabilité. Points : 2 1-2 à 
T Pix 225 
CHAUSSURES 
ET PANTOUFLES 


POUR ENFANTS 


Pour l'été; touts gran- 
deurs et tous styles; Pan- 


toufles talons bas. Puints:là 


1 à 6 Prix. 75e, Pan- 
toufles en kid blanc et rou- 
ge, pour enfants Points 1 à 
6 Prix 90e. Bottines de 
kid pour enfants. Points : 1 
à G Prix $1.00 


HAMMACKS 


Embellissez votre jardin; 
installez un bhammack; 
rien nelui donnera autant 
d'apparence ; le prix en est 
insignifiant comparé au con- 
fort qu'il donne. Ham- 
mack avec oreiller, bien 
travaillé. Toutes grandeurs 
Prix $125. autres $#1.50 
à$400 


—+—— 


MAGASINS 


De la Gie de la Baie d'Hudson 


180-184, RUE MAIN. 


Pour 
toutes 
sortes 
d’impres- 
SIOns, 
adressez- 
vous 

aux 
ateliers 
du 


journal 


LE MANITOBA 


PRIX 
MODERES 


+ 


Cor. Wellington S1. & Leader 
rooms le! Sts, Lane, 
Yonge & Sts, 

York and * 
Québec Montréal. 


Coroume. 


* 


rene portent 


. G. LESLIE, 
Grant, Sue. de Winnipeg. 


- Telles que 

MAISON À LOUER, 
EMPLOI DEMANDÉ, 
SITUATION VACANTE, 
TROUVÉ, 
PERDU, ; 
PROPRIÉTÉ 4 VENDRE 
A VENDRE, 

Soront insérées dans Le Manrrona à raison 


e 1 ©. par mot pour 6 lignes et 4e, par mot 
pour lus lignes suiva tes. 


NOUVELLE MAISON DE 
PENSION 


Les Sœurs de la Charité de l'Hôpital Gé- 
néral de Saint-Boniface, ayant été priées 
plusieurs fois et en divers temps de pren- 
dre en de jeunes garçons pour les 

parer à la première Commuuion, tout en 
uentant soit les Classes du Collège, 
soit celles de l'Académie Provencher tout 
en restant sous les soins des Sœurs; la 


Commurauté a ouvert à celle fin, stes salles + 
ces sg À mes gene un 
nombre d' admissibles depuis 
l'âge desix ans jusqu'à douze, 
conditions suivantes pouront être 


circonstances, 

Pension $6.00 par mois. 

EE TTA 

Literie $0.50. 

Pour fréquenter l'Académie Provenche, 
$0.50 par mois. 


EST PRÊT POUR : à 
en 


L'Ouverture 
x 14 Navigation 


LE © MAI 


LE PUBLIC PROFITER Les 


POURRA .. 


Tarif des Vacances ÿ 
Ex. Grands Lacs 


Les .. 
Les STEAMERS-—- 
ALBERTA, 
ATHABASKA, 
MANITOBA 
Laisseront FORT WILLIAM 
Pour OWEN SOUND 
Touz les... … 
JEUDIS, 
VENDREDIS 
et DIMANCHES 


MONTRÉAL, 
_NEW-YORK, 


Et Tous les Autres Points dans l'Est 
Pour amples détails, adressez-vous à 


Wa. sit, C. E. MePherson, 


ut, Gen. Fans, Agent. Ges. Pass, Ageot, 


| 


É De eee een 
ef mime ru 


C'est un plaisir pour moi de vous dire ce qu'a opéré votre D! 
remède sur une mourante, et je trouve que c'est aussi um devoir de 43% 
le recommander à toutes les femmes qui souffrent. 
. Veuillez me croire votre reconnaissante, 


Melle ELIZABETI QUELLET, 99 rue St François Xavier 


L'efcacié des PILULES DE LONGUE VIE (Bonard) a valu des milliers de 

Certificats de ce genre. 
: JE VIE (Bonar D bee 5 ne ch ne 
ONGUE E (Bonard) qu'ils les prescrivent à leurs patients 


: ue e maladie. C'est tout ce qu'il faut pour 
| vous assurer gratis une boîte de PILULES R RE LONGUE VIE (Bonard). 

: Toütes les correspondances soht lues par des médecins expérimentés et discrets, qui 
répondent eux-mêmes aux patients. 

Vous, Mesdames, qui lisez ces lignes, et qui êtes bien portantes, n'avez vous pas une parente ou 
une amie qui ne jouit pas de ce bonheur? Alors, pourquoi ne pas faire acte d'humanité et d'amitié pour 
a elles. Faites-leur part de ce que dit Mademoiselle Ouellet de sa guérison. Si vos amis sont trop faibles, 
54 L ou si elles ont déjà en.des déceptions dans l'essai d'autres remèdes, faites acte de dévouement, écrivez- 


Nous sommes si certains que ces PILULES sont infaillibles pour guérir les personnes qui | 
souffrent d'Anemie, de Dyspepsie et de Débilite générale, que pour les convainere 
nous leur enverrons GRATIS une Boîite-Echantillon sur réception d'un timbre de 2 cents ot du |] 
Coupon ci-joint. L 


LA GIE MEDICALE FRANGO-COLONIALE, 202 rue St-Denis, Montreal. 


DÉTACHEZ CE couron. 


10,000 Boites 


PILULES DE LONGUE VIE 


(BONARD) 


_ GRATIS. 


EEE 
NOUS ET AUTOUR DE NOUS !°st probable que, troublé rar la/manche prochain, l'association 


force de la fièrre, il est allé se je- 
ter à l’eau. 


Saint-Jean-Baptiste de Saint-Bo- 
niface se réunira de nouveau à 
l’hôtel-de-ville pour aviser à la 
célébration de la fête dans notre 
ville. 


—Il y a eu séance du couseil | . —M. S. A. D. Bertrand, qui 
vient d'être nommé par le gou- 


de ville hier soir. On y a pris fédéral i 
—M.Gustave A Rocan de Saint-,en considération la question du rap ep ge ao 


Boniface a 6t6é nommé commis. chemin de frà t:avers Saint- D sn Ton. 
saire pour recevoir les affidavits | | Boniface. LORS SR POP 


er dont de Bel 
—Quelques citoyens de Win |! ‘2 Correspondant au Free 
Pa + ss quil soit per- | Press se plaint du mauvais ser- Faye mages M: A. sue. de 
mis aux voitures da tramway de | “ice du bureau de Puste à Win- :nbbrsteplantgert 


la province de Québec où elle 
| ni Il d ffet. P 
circuler le dimanche. = À qu’ à ha y — es jones va chercher sa fille, Melle Blan- 


—M. Aimé Cinq Mars est à se | d'employés ? _ Kéroack, assez gravement 
malade. 
coustruire une jolie résidence sl hs SN El dE Se 


la rue Masson. L'ouvrage avan- . 
: | t 
ce rapidement | Northern, à travers notre ville va 


commencer incessamment. Mon- 
—M. Elie Genton promet une }sieur G. À. Strevel en a obtenu 
récompense libérale à celui quil: contrat. Ses instruments de 
a dénoncera la personne qui a}travail sont en place. 
i 


—Un concert promenade a lieu 


ù —Le é 
ce soir, à Elm Park. gouvernement a nomm 


un inspecteur des mauufactures | 
—On se plaint à Winnipeg | dans la province. 

que les fleurs des cimetières sont 

dévastées. 


—Les pluies que nous avons 
eues depuis deux jours ont fait 
concevoir les plas espérances 
pour les récoltes de l’antomne ; 
ies affaires bénéficieront grande- 
ment de ces encourageantes 

—Le premier foin nouveau a|perspectires. 
À ce été vendu samedi dernier sur le LU L Doom. dd pe 

pus véndredi duraier il yImerché à Winnipeg. ‘I y en pulaire Marchand de Hardes- 
A de la pluie par toute M avait une charge venant de chez uiles ot Mavariss de Win: 
province. La récolte est sau-| Reimer Bros, de l'Ile de Chêne 
vée de la sècheresse. Tout|On l'a vendu dix piastres la 
est verdoyant. tonne. 


is le feu dans son bois à Saint- 
ital. 


peg, est maintenant instalé au 
No. 352, rue Main. Sa clientèle 
à st priée de ne pas oublier l'en- 
—Un certain nombre d'Amé-| —La Winnipeg Creamery Co. | seigne des Ciseaux d'Or. Ils au- 
ricains demandent à être faces | dent M. S. M. Barré est le prési-|ront toujours satisfaction, tant 
porés comme société de coloni- dent, a reçu samedi dernier d'ane | qu'au prix et à la qualité de la 
sation pour faires des affaires en | seule branche de chemin de fer, | marchandise. 
celte province. | celle Stonewall, 62 canistres de} _ Mesdames F. Jean, S. À. D. 


crème. C'est une preuve du pro-| Bertrand, H. Béliveau, A. Béru- 
—Une nouvelle ville est en! de cette beurreri 
train de sortir de terre à l'endroit |° 7 ge mpses as 2e prdnpr me 


où se font les travaux des rapi- | | —M. Théodore Couture, qui} Sorcy, J- P. O.-Allaire C. A. 
des de Ski Andrews Elle se!travaille aux briqueteries Cou- Lemieux ; Mademoiselle E. Ber- 
nommer Lodt Pré. [ture, à le Seine, s'est affreuse- trand, méritent des félicitations 
|ment mutilé la main droite, | Pour leur œuvre de dévouement 

—L'instruction de la contests-| vendredi dernier, pendant qu'il|2" enseignant tous les diman- 
tion d'élection de M. Richardson, | était à l'ouvrage. Il est sous les! ches le catechisme aux enfants de 
député élu de Lisgar, est fixée au | soins du docteui Lambert. et «e!ls ville Elles nous excuseront 
19 juin. L'instruction se fera à |porte aussi bien que possible de les louanger publiquement. 
Carman. Celle de Prorencher!dars les circonstances. Le bienfait mérito d'être publié. 
est remise à plus tard. | 


Les riches comme les pauvres 


—À une réanion de ;'Associr- 
—Le nommé Jones qui était tion Saint-Jean-Baptiste de Saint- ur usage de Pain-Killer. I! 
disparu de chez lui la stensène | Benifice, tenue diman he dernier | est pris à l'intérieur pour eram- 
dernière, à 4 heures du matin, en| une invitation de la Societé|Pes, coliques et diarrhée. Ap- 
costume de nuit, a été retrouvé | Saint-Jean-Baptiste de Winnipeg pliqué = we ve "3ÿ 2 5 or 
dans l’Assiniboine, près da pont |a été lne et acceptée. Cette der- ete. Evitez sais 
Orborne Le pauvre homme était | nière société célèbrera sa fête à lil n'y à 
pris des fièrres typhoides, et il! l'église de l’immaculée Concep-| Pain-Killer, celui de Perry ps 


tion, dimanche, le 23 juin, Li-j25c. et 50e. 


eæ- 


tretaçons ; 
qu'an seul véritable | 


MERCERIES et MARCHANDISES see 


nou CE NOUVEAU MAGASIN 


N'OUBLIEZ PAS L'ENDROIT 
318, Rue Main, 


décembre 1899, donne les statistiques suivantes pour l'année : 


nan pannes conne ponnne nnssnssss 
nn ne num n von mnnne mnnsmen se 


ont non nn nas nn nn none nus tonne 


168.5 


DR Rae 8,226,395 
BRSTIAUX 
Bœuf à viande exporté durant l’année... # 12,000.00 
Exporté pour la formation de troupeau... 35,000.00 
Valeur trial de l'exportation des produits laitiers... 470, 559.00 


00 OUVRIERS AGRICOLE 


Sont venus des parties Est du Canada pour aider aux récoltes 
dans le Manitoba dans la saison de 1899, et cependant ce n'était 
pas encore assez. . 


Les Cultivateurs du Manitoba sont Prosperes 


Durant l’année, les cultivateurs ont érigé des bâtisses de 
ferme pour la valeur d’un million et demi de piastres. 


LES TERRAINS DE MANITOBA 


A vendre par le gouvernement du Manitoba. 1l y a aujour- 

à hui en vente dans toutes les parties de la Province plus de 

1,600,000 acres de terres de choix pour des prix variant de $2.00 à 

85. 00 l'acre. C’est payable en huit paiements.  L'attention 8pé- 

ciale des colons est attirée sur 500,000 acres de terre situées le long 

de la ligne du chemin de fer le Manitoba Northwvestern, à $3,00 et 
$3.50 l'acre. 


Des OcTRoIS GRATUITS DE TERRES 
(FREE HOMESTEADS) 


peuvent encore être obtenus en plusieurs parties de la Province. 


Pour plas amples informations, pour cartes, etc., gratuites, 
adressez- -vous à “ Minister of Agriculture and Immigration, Win- 


ni Man.” ou à 
Peg: JAMES HARTNEY, 


Manitoba Emigration Agent, 
Union Station, Toronto 


attentivement et profitez des 
GRANDS AVANTAGES 


» 
Lisez | 
que vous offre la maison 


BURKE & Cie 


No 322, Rue Main, Winnipeg. 
O o o 

Nous avons décidé d’éconler, dans le cours des deux mois 
prochains, un stock complet de chaussures de toutes 
sortes pour hommes, femmes et enfants. 
De plus, nous offrons le même avantage dans la ligne ‘ des 
bottes sauvages, souliers de bœuf huilés, une 
grande quantité de peaux de mouton et de 
veau repassées. 


Comme nous l'arons- promis la semaine dernière, nous 
publions aujourd’hui une liste de prix pour les marchandises sui 
vantes. Lisez avec attention les avantages que nous vous offrons 
par cette réduction : — 


Souliers pour dames, très élégants, prix régulier $1.50, réduit à 
“ “ 1 .. 


— 
rm 


75 $1.00 

pe 2.00 2 1.25 

- Æ « “2% e 1.50 
Uhanssures boulonnées el lacées, pour dames, 150 “ 1 00 
.. LI oi 1 75 “ 1 35 

€ « 200 cs L:50 

“ 225 175 
Chaussures pour hommes …… ste cuesi “E 95 
D æ se. ses ‘ 1.19 L?5 

Le sb ss. 2,00 ; 1.50 

“ ENS: oo ee : L75 
Claques pour dames me es ce #0 25 
ensées ‘ mt Pa 55 30 

“ e ee —— ss 50 35 


Nous offrons les mêmes bottines et souliers pour jeunes filles 
et pour garçons, à une aussi grande rédaction. 


Nous avons aussi à vendre un char de valises de 


toutes dimensions à un prix plus bas que |tobs, des Pilales de Longue Vie|} 


vous pouvez vous les procurer à la manu- 
facture. 


Burke & Cie. 


Winnipeg 


Le. Bulletin des Moissons publié par le. gouvernement, le 12 


| AUX CONDMIONS LES PLES À 
Grément de beurreries ct de fromageries. 
ter rire a rs dl 

Coin des Avenues Provencher et Tache, 4 
BOITE DE POSTÉ, 147. | 


COIN DES 
2 RUES MA MAIN WATER, 


articles de pot et de 
nn ne ve 


344, Rue Principale, Winnipeg 


Collerettes et Gilets à moins que que le prix coûtant. 


Collerettes pour jeunes filles, ca séparées. Prix lie 
$5.00 à $7.50, réduits à $3.50, à ve die FRE 


Gilets de printem ur Jeunes fill * 
$8.00, réduits à $8 50. etes es. Prix réguliers : 45.50 à 


Nos Gilets pour dam , prix régali S 
prix réduit : 83.50 F4 es, prix réguliers, valent $5.75 à 87.50 : 


Gilets de printemps pour petits garçons. Prix réduit : 82.00. 
Graude rédaction sur les Ans qi dr de tête, pour Ag et 
enfants ; Ep pe casquettes, etc. 


Un lot de chapeaux de fent 
vendus 46 4 He ai eutre. Prix régulier : -$#1.00 à #2.50, 


Un lot de pan As de feut Pri 
tons réduits à 50 cts chaque nas mr 


Carsley & Co. 844, Re » WINNIPEG 


Ÿ ALLAIRE a BLEAU Ù 


(y 


81.50 à 82.50, 


J 
Ÿ) VOUS TROUVEREZ à cet établissement (€ 
une ligne complète de : 


Quincailleries, Ferronneries, Ferblanteries, 
Granit, Blanc Emaillé, Blanc de Plomb, 
Peinture Préparée, Vernis de Toutes Sortes, 
Huiles à Peinture, Huile de Charbon, 

\\ Huiles à Machine, (Fameux Poëéle air tight Excelsior), ( 
Poéles de Cuisine, Papier à Bâtisse, Outils de Ferme, 

Harnais, ete, etc. 


\ 


L] 


& A des Prix -Defiant Toute Competition 
\\ Venez voir nos Marchandises 
Et Jugez par Vous-memes 


TTETABUseemenT 


+ PBlenau 


Allaire 


FERBLANTIER 


RRARARANNN 
ALLAIRE & BLEAU 


17-M 


Drs Dam Dame & Dubue Dr J H. 0. . LAMBERT 


Barean 2%, Bloc Melntyre 
Téléphone, 


Saiat- boniface. 
a — D — — 
Heunes ne pvegac :=—8 à Sam, 1242 «tt 


De DAME De DUBUC Héplai de St-Boniface, de 9 à 


ruse Médecine | À comte 1130 am, Winnipeg: bureau au coin 


€ ” où Lérique des rues Main et sutherland, au-dessus du 
. , magasin de M, C. A. Gareau, & Co. 654, rus 
BOITE DE POSTE: 303 Main, heures de bureau : 3à = p.m., tous 


nu elle P Me Ps coapié à Ginenche Pan 19 
M, J. E Defoy pharmacien|| 
de St - Boniface, . vient 


d'obtenir l'agence pour le Mani.|} 
du Chimiste Bonard, et est ac-|} 


votre voyage et rempli nos 
cœurs d'angoisse ont accru en 
quelque sorte le dévonement 
que tous nous vous portions dé- 


savoir, 


; le plus communicative et pater- 


FRERE fo;s, plus que tout autre, le mes- 
munauté. Que ses eUX;|sager des bonnes nouvelles ? 
(ses fils) comme il les appelle. | 1e, craintes si douloureuses que 
aient ressenti une vive allégresse |, Qus ressentions de la santé de 
à lerevoir au milieu d'eux, por-| notre vénéré et cher Pasteur ne 
tant vaillamment le poids des}s, sont-elles pas calmées à votre 
années et de la charge qui est la|,,;ivse parmi nous ? Comme si 
sienne, cela ce conçoit ; mais |], Divine Providence eût voulu 
qui se passe entre le cœur d'un | sous donner un signe éclatant 
père et celui des enfants. esi 
trop intime pour souffrir qu'un |à Notre Dame de Lourdes était 
profane cherche à le pénétrer. | accompagnée de la bienheureuse 
* Je parle, ici, pour les parois- | nouvelle du retour à la santé du 
siens de Notre-Dame de Lourdes! Révérend Père Paul, votre fils, 


et pour tous ceux red pour lequel nous ne fs de 


Nous ne croyons pas toucher 
Aussi, comme elle était rem-| jus agréablement votre cœur 


plie notre église en ce jour de la} {e"Sère qu’en vous parlant de cc- 
Pentecôte, combien étaient im-|]ui dont la santé a été si compr - 


préssionnants les chants litur-|njise au service de son Dieu, d- 


de miséricorde, Votre présence |- 


giques, combien pompenx l'office 


Plus encore que les lumières, 
la verdure et les fleurs, plus en- 
core que les banderolles aux de- 
vises symboliques, plus encore 
que les joyeux carillons, les àé- 
Charges de la mousqueterie, les 
drapeaux claquant au vent, l'air 
de fête répandu sur tons les vi- 
sages proclamait bien haut la 
joie des cœurs. 

Alors, nous—pauvres habi- 
tants—qui passons nos journées 
à téconder le sol de nos sueurs, 
nous sentions que nous u'étions 
pes seuls dans notre dur labeur. 
—"Ouni, sdisions-nous,fc'est pour 


_ nous tout cela, pour nous cette 


pompe religieuse d'aujourd'hui, 
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—Le P. d'Aradon ! je le connais. 1] 
vint quelquefois prècher au couvent. On 
dit que c'est un saint. 

Comme Charles se levait pour partir, 
Marguerite lui demande de venir la voir 
souvent. 

—Aussi souvent que je le pourrai, lui ré- 
pondit-i!, je ne puis te promettre plus, car 
je vais être obligé de travailler pour nous 
deux ; novs ne devons pas oublier que 
nous sommes pauvres. 

Le lendemain, il reçat une réponse à sa 
demande d'audience ; le ministre était 
très occupé et l'engageait à communiquer 
le résultat de ses démarches à M. Meynan. 
dier. Il écrivit de nouveau, insistant pour 
être reçu, il avait d'importantes communi- 
cations à faire, il tenait à les faire au mi- 
pistre seul, 


Enfin une nouvelle lettre lui annonça 


* qu'il pourrait se présenter le kndemain à 


neuf beures du malin. 
Quand l'huissier de service l'eut iatro- 
duit, le ministre le regarda ua instam el 


son admirable Communauté et 
de sa chère paroisse. Nous sa- 
vous de quelle affsction vous 
avez toujours comblé notre cher 
Pasteur, et nous savons qu'en 
vous présentant aujourd'hui l’ex- 
pression de nos sentiments à 
l'égard du plus dévoué de vos 
fils, nous vous offrirons un tri- 
but cent fois plus cher à votre 
cœur que les souhaits de bien- 
venue, même les mieux sentis. 
Ouai, mon Révérendissime ère, 
nous avions foi en la bonté de 
Dieu et nous ne cessions de nous 
répéter les uns aux autres que 
Dom Benoit avait encore à ter- 
miner l'œuvre de Dieu si noble- 
ment et si piéusement commen- 
cée dans ce pays, et que sa Toute 
Puissante Miséricrrde nous le 


de mon père. 

—{Qui, il m'a raconté cela. Vous reve- 
nez de Saint-Acheul. Qu'en rapportez- 
vous ? 

—Bien 
nistre. 

— Vos lettres nous promettaient en eff 
‘l'importantes découvertes. Asseyez-vous 
et faites-moi Fotre rapport, ‘° 

—dJe dois tout d'abord vous prévenir, 
Mousieur le ministre, que les conclusions 
de mon rapport seront absolument oypo- 
sées à cclies que laissaient entrevoir mes 
premières lettres. J'ai été envoyé à Saint- 


des choses, Monsieur le mi- 


SR 


mercions Dieu de vous retrouver 
plein de santé, et nons le prions 
instamment de vous conserver 
longtemps encore à l'affection de 
vos fils et à notre vénération. 
Que le Tout-Puissant vous 
conserve la force nécessaire à 
l'accomplissement de votre 
grande œuvre : la restauration 
des vieilles règles de disciplire 
de l'Eglise des martyrs. Cette 
œuvre, mieux que tous, nous 
poavons et nous sarons l’appré- 
cier. Au milieu des défections 
de notre siècle agité, dans cette 


ère de persécution nous avons. 


besoin des exemples des premiers 
apôtres pour renouveler nos 
forces abattues. 

Cet Ordre admirable que vous 
avez fondé, est là, comme un roc 


â l'épreuve de toutes les tem- 
pêtes, pour conserver à notre 
sainte Religion le prestige que 
Dieu lui a assigné. Que Dieu 
vous donne pour vous aider, 
d’autres vous-mêmes,des hommes 
comme Dom Benoit et d'autres 
de vos fils déjà célèbres par leur 
saine doctrine et ieurs écrits : 
que votre Ordre si nonveau, et 
en même temps si ancien, de- 
vienne la gloire de l'Eglise Ca- 
tholique dans toutes les régions 
de l'Univers. 

En retour, Mon Révrérendis- 
sime Père, nous oserons vous de- 
mander de ne pas oublier la pa- 
roisse de Notre Dame de Lourdes 
dans vos prières et au Saint Sa 
crifice de la messe, et en termi- 
uant, nous implorons votre bé- 
nédiction..” 

N. D. de Lourdes, 26 mai, 
A. D. 1901. 

JEWAN DE FROMENT 

Le Révérendissime Père Abbé 
ne fut pasembarrassé pour répon- 
dre,et donnala bénédiction implo- 
rée. Ne vous ai-je déjà pas dit de 
lui, Nemo tam Pater. 


dire n'a pas le sens commun. 


en es- 


Jr arer en 
+ .Si tel est votre cas, 
vous pouvez être sûr que vous êtes 
malade. 

| Répondez oui on non à ces ques- 
tions. 

!: Ecrivez en français au Professeur 
COLLINS, du New York Medical Institute, 
140 West 34th Street, New York ; il vous 
répondra en français et vous guérira 
eertainenren 


COLLINS 


Se 


t. 


Le Prof. 


= 


Miant le premier rang parmi les grands 
médecins du siècle pour toutes les 
maladies des hommes, femmes et en- 
fants. L 

Les médicaments sont envoyés par 
express dans quelque endroit que ce 


soit. 

\ Si vous êtes à New York, allez per- 
tonnellement aux heures de eonsulta- 
tion; si vous ne pouvez pas y aller, 
écrivez en français au 


Prof. COLLINS 


New York Medical Institute 
- 140 West 34th Street * 


Bénédietion d’an Père vénéré, | | NEW YORK 
Si vous ne |des références. 
voulez tromper personne, c'est que vous | Certainement ; on m'avait dit que 


vous êtes laissé berner par les bons pères. 
Le mot est dur peut-être, mais c'est le seul 
qui rende bien ma pensée : vous avez été 
berné. Franchement ce n'est pas là le ré- 
sultat que j'attendais en vous accordant un 
mandat de confiance. 

— Si votre désir était d’oblenir quelques 
nouvelles calomñies contre les Jésuites, il 
n'était pas nécessaire de m'envoyer passer 
trois mois chez eux. Je vous avouerai 
mème qu'en certains moments, furieux de 
ne rien découvrir, j'ai demandé à mon ima- 


Acheul pour voir, pour étudier les hom:nes | gination quelques ténébreuses inventions 


et les choses et vous informer de tout ce 
que j'aurais pu y découvrir. 

—C'est parfaitement cela. 

—J'ai vu, Monsieur le ministre, j'ai ex- 
aminé, étudié, sondé, scruté, j'ai fait plus, 
j'ai espionné, j'ai cherché à JJeviner ce que 
l'on voulait me cacher... Eh bien ! je résul- 
lat de mes études, de mes recherches, 
consciencieuses, atlentives, @t je dois le 
dire, souvent pénibles, a été de me donner 
la certitude absolue que l'on se trompe 
complètement à l'égard de la Société de 
Jésus. 


J'ai vu des hommes dont l'unique préoc- 
cupaiion est de s'appliquer à devenir des 


le haut fonctionnaire, j'aime à croire que 
vous n'avez pas la prétention de me faire 


Dai dit d'un ton assez see : une mauvaise plaisautene. . 
—Cen vous quiétes le protégé de M,| Jamais, Monsieur le ministre, j+ n'ai 
Mernanirer ? été ples #neux qu'en ce moment. 


+ Hi. Meynandier à (15 autrefois l'ami‘ —Bi pourtant ce que vous venez de me 


” 


et, en moins d'une beure, j'avais trouvé 
viagt scènes de mélodrames”"plus épouvan- 
tables les unes que les autres. 


—Bh ! qui vous parle de calomnies, si 


|j'en avais voulu, js n'avais pas besoin de 


vous pour me les fournir. Je sais qu'il a 
a été mis des milliers en circalation, « 
que, daas toutes les bibliothèques, on peut 
en trouver d'amples collections ; mais il y 
a aussi des accusalions vraies, indéniables. 
Les Jésuites ont commis de grandes fautes, 
des crimes même ; leur Iustitut poursuit 
ua bat détestable, leurs constitutions sont 
un code wachiavélique d'où ils savent ti- 
rer des conséquences désastreuses pour la 
tranquillité des États. Aujourd'hui nous 
avons la certit ude qu'ils conspirent contre 
nus, et c'étaient leurs complois, leurs 
sourdes menaces, qu'ii fallait découvrir. 


Au heu de cols, vous vous êtes laissé niai- | peine comprenre. 


semeal circonvenir. 


—La personne qui æ'a recommandé à | m'avaient lait plaisir : 


vous étiez un garçon très intelligent. 

—L'élogs est exagéré sans doute, mais 
je ne crois pas mériter l'épithète de sot : 
mes: succès dans mes études et mes exa- 
mens ont prouvé que j'ai au moins l'intel- 
ligence ordinaire. Quand je suis parti 
pour Saint-Acheul, je n'étais pas gèné par 
tes scrupules religienx, je ne croyais abso- 
lument à ren ; je ne connaissais les Jé- 
suites que par ce que j'aväis lu, et ce que 
j'avais entendu dire de leur ordre ; je les 
Croyais tels qu'on m2 les avait dépeints, 
et j'éprouvais pour eux une répulsion qui 
allait jusqu'à la haine. C'était là, vous 
m'avouerez, de singulières dispositions 
pour me laisser circonvènir, eurlout s 
vous voulez hien remarquer que mou in 
térèt personnel était de les trouver cou- 
pables. 

De récents malheurs m'out rédut à la 
plus complète pauvreté, et je n'ai pas seu- 
lement à pourvoir à mes besoins, je dois 
encore pourvoir à ceux de ma sœur. 
J'avais hésité, vous l'avez su, je crois, à 
accepter la missions qui m'était offerte ; 
mais devant les diflicuites insurmontables 
de ma situation, devant la misèr>, devant 
la faim quinous menaçait, ma sœur et 
moi, cer nous en étions là, j'ai accepté. 
Je suis parti et, dès les premier. iasiants, 
P me suis appliqué à mon rôle avec une 
ardeur, une passion que vous pourriez à 

—B1 effet, vo: premières letires 
elles dosnsient 


o re haute bienveillance, Monsieur le mi | même beaucoup à espérer p_ur l'avenir, et 


sistr:, à dû voas donner sur mon compte | je crois qu'il vous serait irès difficile de les p-T2 de toutes mes espérances. 


pérant que plusieurs se rendront | | 


AVOIR 


P, ur vou: représenter, mème en EUROPE 
mais cont là représentation générale serait) 
à Paris ) 

Nous connaissons et nous recommandons 


Lie personne capable et de jan France 


B. de P. No. 1280. “FERRES 


à Prêter. 


l 
il 


; 


El 
Ê 


#5 À 


j 


particulièrement M. Basté, No. 15 Rue du 
Uardival Lemoine à Paris, qui désire repré 
septer une puissante Maison du Cansda où 
les Etats Uuis. Nous engageons vivement 
‘es personnes qui desireraient développer 
leurs affcires en France, mène en Europ- 
l'écrire direcbment à l'adresse indi- 
juée, en faisant connaitre leurs con 
tions générales, tant sur ‘la ques- 
ion çommerciale que sur ja question 
feuniaire. Nous sjoutons qu'étant don- 
1ées les grandes c: nuaissances.de M. Basté 
va matières commerciales, la Maison qui 
ai coufierat s1 représentalion générale, 
rouverait en lui, ron seulement un homme 
honnête, actif et sérieux, mais aussi, un 
fuuié de pouvoirs appréciablé qui mèue- 
ait à bien et à la satisfaction de celui qui 
’emploierait, la charge qui lui serait cun- 


Si vous avez perdu 
quelque chose, annon- 
cez dans LE Man:T9BA 
et vous la trouverezde 
suite. 


The Canadian Norhem Ry Co. 


HORAIRE 


ST-BONIFACE 


Avez-vous besoin 


d'Epiceries de premier choix, 
de Vaisselles pour tous les 
goûts, de Lampesqui peuvent 
vous “ ECLAIRER” sans 
vous donner mal aux 

de Farine qui fait du bon 


iée. 24 401 pain, du Son et du Gru Prend ellet le 10 Déc. 1900. 
qui ns les tr sv 
à vue d'œil, Grains Se- set A 
BPICHRIES. ns. mence de tontes sortes, |TATIONS ET JOURS Fa 
Graine de Mil, (pelt NS La aa PRES : 
CHAUSSURES sur ne oo Sen alors lite, | Daunhies 
allez chez etc., mar, 17 45 


main:enant les deux principales lignes 
de mon commerce, mais j'ai toujours 
en magasis un assortiment très varié de 


COLLIN & CIE 
Vous serez satisfaits. 


> nef 


Photographie-# 


Fruits, Taïac, Pipes, Cigares, etc. 


Quant aux prix, je puis assurer que 


Le crains pas la Comparaison avec 
es autres magasins du même genoe. 


Farine, "Son, Gru et toutes sortes 
de Grains toujours en vente. 


St-Boniface. 


d. Thomson & Gi, k 


32, RUE MAIN, WANIPIG 


ne —— 


L'une des meilleu 
maisons comme 


Embaumeurs et 
Entrepreneurs de 
Funcbres 
Corbillard blanc, 85.00 


Tel. 881 a 


faire concorder avec vos dernières décla- 
rations. 

—Si vous voulez vous donner la peine 
de les relire, Monsieur la ministre, vous re- 
marquerez qu'elles ne conLiennent que des 
soupçons, des hypothèses fondées sur des 
détails mal compris et que des préjugés 
haineux me fasaient voir sous un faux 
jour. Pendant les premiers temps de mon 
séjour dans la maison. jusqu'à mon entrée 
au novicial, ne voyant que les choses de 
lois, j'avais conservé l'espoir de mener ms 
mission à bonne fin: peu de jours après 
mon admission, toutes mes illusions à cet 
égard sont tombées, et j'ai compris, sans 
vouloir ençore me l'avouer à moi-même, 
que je re découvrirais rien, pour cette très 
simple raison, qu'il n'y avait rien à dr- 
cou . 

Alors, et alors seulement, Monsieur le 

nistre, j'ai cherché à vous tromper, je 
dois le reconnaitre, mais j avais useex- 
cuse, je cherchais à me tromper moi-même, 
je ne voulais pas m'avouer ma défaite, je 
ne voulais pas qu'on püt m'adresser le re 
proche que vous venez de me faire, de 
m'être laissé jouer, aveugier, circonvenir : 
voulais surtout mériter la récompense 
que vous m'aviez promiss et dont javais 
ua impérieux besoih. 


viens vous dire que je n'ai aucno droit à 
vos faveurs, puisque j'ai échoné dans ma 
mission ; ou plutôt, non, je n'ai pas échoué : 
J'ai été envoyé jour voir, pour [uire La lu- 
mière dans une question obscure, j'ai eté 


AVENUE TAUHÉ 


Photographies, vous les tronve- 


neuf. Nos Photographies, par la 


Swan River à 
DO nn medio. 15 00 
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Si vous voulez voir de belle 


LLELE) 


rez à notre nouvelle et nde 
vitrine, au coin nord de Pacific 
Avenue et Main St. Nos ate- 
liers sont entièrement repeints à 
D. B. HANNA, Surintendant Gén. 
nn 
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Perfection de Pose, et le fini de- 
fient toute compétition. 
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—Je vois, Monsieur, que vods avez cul- | 4e l'amour du bien. La direction qui leur 
tivé la poésie. Four le moment vous faites | est donnée, l'enseignement qu'ils reçoivent 
du iyrisme, faisons, s'il vous plait, du rai-| tendent uniquement à développer leurs 
sonnement. Vos premières lettres, dites- | bonnes qualités, à augmenter leurs vertus, 
vous, étaient écrites sous l'impression de | à leur inspirer l'esprit de dévouement au 
préjugés, vous n'aviez pas eu le temps de |proclin et de rsnoncement à eux- 
vous livrer à un examen approfondi ; et | mêmes. 


eujourd'hui vous les reniez. Soit. Mais 
je vais vous combattre par vos dernières 
correspondances. Vous avez avoué à plu- 
sieurs reprisés que vous n'aviez eu aucune 
relation avec les pères : vous étiez confiné 
dans les limites d’un noviciat, vous n'svez 
donc vu qu'un coin du tableau, celui que 
l'on montre à lout le monde, celui dans 
lequel on se garde de laisser rien voir de 
ce qui doit échapper aux profanes, car tous 
les jours 1l arrive que des novices re- 
poncent à leurs projets el rentrent dans le 
monde. Or,ilne faut pas qu'ils puissent 
divulguer les secrets de l'Ordre. 

Cette objection, Mensi le ministre, 
je me la suis faite cent fois et elle à éte 
bien longiemps la bese sur laquelle je me 
réposais pour ne pes abandonner out es- 
poir. Permettez-moi de le discuter. 

Ces novices sont ions des jeunes gens 
d'élite : ils sont pris dans tous les rangs 
d+ lasociéte, Il y avait, parmi mes cor à 
pagnons, un licencié en droit, deux élèvs 


médecine, un ingénieer, etc. Vous ne nib- 
r-2 pas leurintehigence. Pendant deux 
mois j'ai vécu de leur vie, je les ai vus du 


matin au soir. Dès les premiers jours, 


les ai examinés, étudiés avec un esprit pré- 


L'amour de Dieu pour lui-même, le 46- 
tachement entier et absolu des choses de 
la terre, la charité pour les hommes, la 
charité allant jasqu'à se donner soi-même, 
et donner sa vis pour eux ; voilà ce qu'én 
leur apprend, voilà c* dont on les pénêtre. 
Et vous voulez que plus lard ces hommes 
deviennent capables de toutes sortes de 
forfaits. 11 faudrait que les Jésuites fassent 
bien maladroits et entendissent bien mal 
la préparation de leurs sujrts. 

Ces jeunes gens avec lesquels j'ai vécu, 
ci que, malgré moi, l'aiaimé dès les pre- 
miers jours, dont j'ai scruté l'éme, dont 
j'ai, pour ainsi dire, entendu palpiter le 
cœur, je vons jure que si unordre cou- 
pable leur était donné, par un n'obéirait, 
leurs âmes indignéos se révoltrraient, et 
lous, lous sans excephon, s'éloigae raient 
d'une société infime. 


À Suivre 


venu contre eux et, je dois le recoumalir, 
je n'ai trouvé en eux que d-s cœurs droits, 


à pour rapporier la vérité, et cette 


| Aojourd'hui js m'avous vaisen et je! ds l'École polytechnique, un docteur en 
LTRTE dût-eiis me ccûter ia 
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